
Solitudes 

Plantés au milieu de la houle

Veulent bien voir mais ne rien 
regarder

Embarqués, frôlés par la foule

Grains d’sable oubliés d’la 
marée


Dans leurs portables 
s’inventent une vie 

Le dos voûté sur leurs écrans

Qu’importe ont des millions 
d’amis

Perdus sur la toile, file le temps


REFRAIN 
Eux c’est moi, c’est toi aussi 
Car n’importe où  
N’importe qui 
N’importe quand  
Sans faire de bruit 
Solitude  
T’met sur la touche 
Vole ta vie  

A pris sa guitare pour jouer

Mais sans spectateur à quoi 
bon

Devant son miroir fait le beau

Mais sur l’ampli a coupé le son


La f’nêtre de la chambre reste 
ouverte

Pour mieux entendre les bruits 
d’la rue

Tout à coup une voiture s’arrête

C’est pas pour elle,  elle 
n’attend plus


REFRAIN 

Même le café n’a plus de goût

Tousse une clope, lave une 
assiette

Dans la cuisine néon à bout

L’évier se bouche c’est pas la 
fête 


Perdu au fond du canapé

Les yeux rivés sur la télé

Repousse l’heure d’aller se 
coucher

Redoute son lit, l’obscurité


REFRAIN 

Quelque soit l’an, le mois, la 
semaine

Pour eux tous les jours se 
ressemblent

Toutes les horloges sont à la 
traine

La lenteur donne la cadence


Puis finalement au milieu des 
cris

C’est le silence qui les 
embrasse

Le ciel est passé au gris

Cerveau s’éteint de guerre 
lasse


REFRAIN… 


